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est humide, sont d'un rouge très-vif, ce qui peut expliquer l'hy­
pothèse populaire des pluies de sang. 

M. Mulsant communique un mémoire sur les insectes de la 
tribu des Mollipennes. 

Séance publique du 8 avril 1862. 

Présidence de M. BARRIER. 

Le Secrétaire, en l'absence de M. George Hainl, rapporteur, 
lit le travail de la Commission chargée d'apprécier les perfec­
tionnements apportés à l'harmonium par M. H.-C. Beaucourt, de 
Lyon. 

A la suite de cette lecture, M. Beaucourt vient recevoir, des 
mains de M. le Président, la médaille du duc de Plaisance que 
lui décerne l'Académie. 

M. Léopold de Gaillard lit son discours de réception: « Bergasse, 
« publiciste, avocat au parlement de Paris, député du Tiers-Etat, 
« né à Lyon, en '1780, mort à Paris, en 1832. » 

M. Tisseur, une pièce de vers : « La Guerre, idylle grecque. » 

Séance du 29 avril 1862. 

Présidence de M. BARRIER. 

M. Martin-Daussigny entretient l'Académie d'une nouvelle dé­
couverte qui vient d'enrichir les musées archéologiques , et qui 
a eu lieu dans les circonstances suivantes -. les Ingénieurs, char­
gés de la navigation du Rhône, ayant remarqué que le fleuve, se 
déplaçant chaque jour,corrodait d'anciennes alluvions qui forment 
sa rive droite, en menaçant la solidité du pont de Cordon (Ain), 
se mirent en mesure, il y a quelque temps , d'extraire du nou­
veau lit du fleuve de gros troncs d'arbres qui, à demi-engagés 
dans la vase, pouvaient créer des obstacles à la navigation. 

Parmi ces troncs se trouva une pirogue, taillée dans un seul 


